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Un poisson à la carte
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BRUITS DE VILLE

RIRE POUR LA BONNE CAUSE. L’humoriste Mak
se produira salle Montission samedi 8 février à 20 h 30.
Ce spectacle plein d’énergie et d’optimisme est un
hymne à la différence. Tarif : 15 € (recettes en partie
reversées à « Des rêves pour Yanis »). Réservations :
www.helloasso.com et au 06.63.79.56.06. ■
CONFÉRENCE. Ce soir, à 20 h30 le centre œcuméni-
que organise au 28, rue Henri-Troyat, à La Source, une
soirée débat, avec Anne-Laure Danet, pasteur de l’égli-
se protestante unie de France, responsable du service
des relations avec les églises chrétiennes à la Fédéra-
tion protestante de France sur le thème « Quelle hospi-
talité entre les chrétiens aujourd’hui ? Où en sont les
chrétiens les uns à l’égard des autres ? Y a-t-il des
avancées significatives dans les relations entre les dif-
férentes églises chrétiennes ? » ■

SOCIAL■ Soixante­dix grévistes vont manifester, demain

TAO se joint aumouvement

Alexis Marie
alexis.marie@centrefrance.com

J usqu’à présent, TAO,
qui pilote le réseau des
deux lignes de tram et

des bus circulant à l’échel­
le de la métropole orléa­
naise, n’avait pas été per­
turbée par la mobilisation
de ses agents contre le
projet gouvernemental de
réforme des retraites.
C ’ é t a i t l e c a s l e s 5 e t
17 décembre, ainsi que le
9 janvier. Pour cette der­
nière date, i l n’y avait
même eu aucune consé­
quence sur le trafic des
trams avec un taux de cir­
culation de 100 %.

Un impact
limité selon
les prévisions
de la direction

Vendredi, il devrait en
ê t r e a u t r e m e n t . H i e r
après­midi, soixante­dix
grévistes se sont fait con­
naître afin de rejoindre les

cheminots en gare d’Or­
léans avant de rallier le
par vis de la cathédrale
pour la manifestation.

À l’appel de la CGT, de
FO et de Sud, un groupe
se mêlera au cortège, tout
e n re s t a n t d e r r i è re l a
même banderole TAO­
Keolis.

« Nous suivions le mou­
vement en étant solidaires
mais nous n’avions pas or­
ganisé d’action spécifique
car nous avions déjà mené

plusieurs opérations à no­
tre échelle, liées à nos
conditions de travail »,
souligne Sébastien Plan­
chin, le représentant de
Sud TAO.

À ses yeux, les soixante­
dix grévistes de vendredi
représentent un tiers des
conducteurs au travail,
par jour. « Mais il y aura
davantage de personnes
car certaines comptent ve­
nir sur leur jour de re­
pos », précise­t­il.

Du côté de la direction,
et dans le cadre de l’appli­
cation du plan de trans­
port adapté, lié à la mise
en place obligatoire d’un
service minimum, elle es­
time que la ligne A du
tram circulera à 95 % et la
ligne B à 90 %.

Côté bus, il est prévu un
taux de 90 % pour les li­
gnes 1 et 2 ; 95 % pour la
ligne 3. En revanche, cinq
autres lignes (25, 27, 37, L
et O) ne circuleront pas. ■

Une délégation des agents
et des conducteurs de tram
et de bus rejoindra les che-
minots en gare d’Orléans,
avant de rallier le cortège
qui partira de la cathédrale.

MOBILISATION. Les salariés de TAO, mobilisés récemment pour la défense de leurs conditions de tra-
vail, participeront pour la première fois à une manifestation contre la réforme des retraites. ARCHIVE

NÉCROLOGIE

Samy Driss nous a quittés

S amy Dr iss, ancien
conseiller municipal
d’Orléans et syndica­

liste, est décédé le 16 jan­
vier dernier, à Paris.

Â g é d e 6 2 a n s, Sa m y
Driss était à la retraite de­
puis septembre dernier.
Professeur certifié en tech­
nologie, il s’était engagé
en politique dès 1989 aux
côtés de Jean­Pierre Sueur,
afin de développer la pré­
sence des jeunes et la di­
versité dans les équipes :
« Il a été conseiller muni­
cipal d’Orléans durant
douze ans dans l’équipe
que je conduisais. Il a
beaucoup œuvré en direc­
tion de la jeunesse. Vice­
président de l’Aselqo et
membre du conseil dépar­
temental de prévention de
la délinquance, il était un
ardent défenseur de la laï­
cité. Merci, Samy », con­
clut le sénateur du Loiret.

Samy Driss s’est égale­
ment beaucoup investi
dans le syndicalisme. Se­
crétaire académique du
SE­Unsa de l’académie
Orléans­Tours, puis secré­
taire régional de l’Unsa
éducation, il devient se­
crétaire national de la fé­
dération de 2002 à 2012,
en charge des questions
liées aux personnels. En
2012, Laurent Escure, nou­
veau secrétaire général de

l’Unsa éducation, fait de
lui le premier chargé de
mission national de la fé­
dération et lui confie le
dossier des Greta et la
coordination du secteur
jeunesse et sports.

Ses compagnons de lutte
se souviennent d’un hom­
me « disponible, convivial,
toujours prêt à l’échange.
Il avait une analyse politi­
que fine, une sensibilité à
fleur de peau contre tou­
tes les injustices et un en­
gagement fort contre tou­
tes les discriminations et
le racisme. Nous pleurons
la perte d’un ami et d’un
camarade engagé ».

L’inhumation aura lieu le
v e n d re d i 2 4 j a n v i e r à
14 h 30 au cimetière du
Bois­Semé, rue du Bois­
Semé, à Olivet. ■

SAMY DRISS. Il a notam-
ment été conseiller munici-
pal entre 1989 et 2001.


